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VITRAUX d'ART pour EGLISES
CLOCHES D'EGLISES

Agents pour la Mtison E cHAMfPIGNEULE & CIE, Franc"'
ENVOI SUR DEMANDE De CROQUIS E'T DEVIS

A GRANDE REDUCTIO14
Noire assortiment est maaintnant au complet, comprenant

Ameublement de Salon, de Chambre, de Salle a Manger, de CuisiMr$
Couchettes en Fer, Literie, Pupitres, Prie-.Dieu, etc.

NOUS SOLICITONS RIESPECTUEUSEMENT LA FAVEUR D'UNE VISITE AVANT DE

pLACER VOTRE COMMANDE.

A.B L CE .16721, RUEF, NOTRaE-DAIF'
N.B-Ut e luttentin 8péCiale sera donnée aux commandes par la poste.

LIQUOR PIIOSPIIATICA "ANOIfOR
Est le REILEDE TONIQUE par excellence

Pour le3 renouvellement du sang et des tissus.

INESTIMABLE
N Dans tous les cas de Dyspepsie, embarre

du foie, maladies des nerfs, épuise-
ment nerveux, maladies du

sang Anémie, Chlorose,
Dé,ilité générale et

J'a Consomption.
Arthabaslvaville, 8 septemnbrO*

Messienrm. - s'i tait umage pour nos malades de votre remède ANC19 0 e
WEAKINESS CURE et toujourspJal obtenu de bons résultats. IJe le considère comme un remède eincace dans tous les cas où l'on a sod'un TONIQUE 1IECONmTIT1JANT spécialement dans les maladies du sang,do
l'estomac, (les poumons, en un mot dans toris les cas de faiblesse.

Votre humble
[SOEUIâ ST-LbJ.

A Anchor Med. Co., Montréal. te-sud
En vente partout OU U'adro.aew a la

.dLlaiw>m. 3£MX> Oinrm IDC>.
Quiébflc et à la succursale à Montréal. Ne lent NOTIZE-DAt<l»
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IO5 orlons tins attentio ou e riulière à l'Importation directe, de

Cn tqui sont approuvés par Sa Grâce Monseigneur l'archevêque de
lbe%"lltIlntune garantie Incontestable deleur pureté. Nous tenons aussi

tt""Olive pour lampe do sanctuaire ainsi quo cierges approuvés.

eeiovREBERT & CIE, importateurs de vins et liqueurs en gros.

41,ru S-Supieet22, rue Dei3resoiles, KO NTRBAL.

8 ,L £%MOGALE
PHARMACIEN
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Dg he à heures '*M.

VIGNOBLES C..ANADIENS
c3omte dlosez Ont.

EILNEST GIRARDOT & CIE., ProDiltalroes
?4 * V l' eActe a pprouvé par Son Eminence le Cardinal Taschereau par
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% lié6s de la puissance et aussi dans presque tous les colliges de la Pr.

'ÏaCe de Québec. Vin do Table de première qualité.

PI tlala0tl luranti.. Nous expédions, directement de nos caves. Peur
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E-RW1VT GIRIAIIDOT & VI1e. SANDWICH, ON1r.
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Cloches Pour Eglises
MEARS & STAINBANKI

E9tablis en 1570
VO~IR1 di~bUlCIS de WHITECHAIs

MEIVEFLY C IE
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HUGH R U88s&L
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TEMPLE BUJILD)ING
185 RUE ST-JACQUES MONTREAL
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Prières de« Quaranteffeures

LUNDI 19 AOUT - La Présentation (Dorval).
MERCREDI 21 el -St-Théodore de Chertsey.
VENDRE~DI 23 "l St-Cômt.

Figte de la semaine

DIMANCHE 18 AOUT - 1l P. S. Joachim, (., d. 2 el.
LUNDI 19 le - De l'Octave, sein.
MARDI 2ü - S. Berneird, C. D., doub).
MERCREDI 21 Ste Jeanne, F. de Ci., V., d.
JEUDI 22 -Oct, dle l'Ass. tloub.
VENDREDI 23 S . Phil. dle Bien., C., doub.
SAMEDI 24 -S. BAIITIIEL., Ai., (j. 2 cl.

La Semaïne Bteligiense de Blontréal
S'adresser:
l'our*la Rédaction, à M. G. Dauth, Archevêché de Montréal.
Pour l'Administration, à M. L. E. Cousineau, Archevêché de Montréal.
Sur demande, la SEmAINE RELIGIEusE recommandera aux prières les parOllU1

défunîts de ses abonnés.

LAPRES & LAVERGISe

25% (je réduction pour le Clergé et les Cuînimunauies Rehiîgeuteb

TEIEPHONE 7283 360 RUE ST-DENIS MONTRICA1

ALBERT GAUTHIER
IMPORTATEUR ET MANUFACTURTER

5'@ntseat *'gelbse
Bronzes et Chasublerles

Statues de toutes descriptrons, Chemins de croix en bas-relief, en Pitr
Sl'huile, en Chromos et Lithographies, Magnifiques choix de Lampes de 9930

Luaire, Lustre,,, Chandeliers d'autel et Candélabres, Calices, Ciboires, OstensrOirs
et BuretteF. Vin de messe de miie, Madère et Taragone.

Magnifique candélabre breveté aie Canada et aux Etats- Unis,
sept lumières, pouvant donner' au-delà de cent changements difé
rents, aux prix de $32.5o la paire.
SPECIALITE POUR AUTEL EN TOUS STYLES ET DE TOUS P'R1>ý

1677 rue Notre-Dame - IWontroui



LIrairie Oq. 0, BERUCHEII & FILS,
256 et 258, rue Saint-Paul,

MONýTIrKAL.

RUVRES DE MGR RICARD.

L'ÉCOLE MENAISIENNE.
1 vol. 7j x 5, broché .......................................... 0 88

tmIe.ivol. 7j x 5, broché ........................................ O... 88

4O 1ifêi vol. 7j x 5, broché ........... .......................... 0 88

antalmbut 1 vol. 7j x 5, brochée..............................O... ... 8$

LA RENAISSANCE CATHOLIQUE.
4'"b'i EaUrY. 1 vol. 7j x 5, broché ................................... 0 88

LE GRAND SIÈCLE.
ivol. 7j x 5, broché ........................................... O 75

~8i..ivol. 7j x 5, broché...........................................O0 75

ivol. 7j x 5, broché ... ......... ........... ............... O 75

1'èo vol. 74 x 5, broché......................... ........ O 

V' iOtiMe de Beaumachl.i vol. 7j x 5, broché .................. o0 88

L'bé Oblomssionnaire apostolique. 1 vol. 7 x -, Inoclié ... 1 O0

IttOsoa vie et son culte. i vol. lo4i x7V, b-ocliiS............ 1 5 0

ýI5 Antoine de Padoue et le pain des pauvres. 1 vol. 7 -x 5, lirovlié. ÙSb8
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CLINII ON H. MENEELY, Gerant General

Troy, N. Y. et New Yoirk City.
FABRIQUE DES

CLOCHES D'EQLISES
DE IPREMIERE CLASSE

Valises, Sacs de Voyage,
ETC., ETC., ETC.

Une attention spéciale est donnée au Clergé et aux Communaid*
Religieuses.

1617 Rue Notre-Dame - Montré»1

MAISON WONDEE EN IS3

OWEN MeGARVEY & FIL0
Spécialité de couchettes et littere pour collèges et c ouvents et d'ameubloI1''p

pour familles.
Mainfacturiers et Marchands de MEUBLES D)E TOUTES SORTES

1849, 1851 et 1853 EUE NOTRE-DAME - M019TEM'L

A. DEMERS ETABLI EN 1 863. C. BRUNEI

DRAPEAU, SAVIGNAC & Cle
140 rue St-Laurera, Montreaj 6

Ferblantiers, Plombiers et CouvreL1e
Poseurs d'Appareils de Chauffage et Electriciens

Assortiment tiès varié et complet d'Uslensils de CuiS1iO'
Coutellerie, Lampes, Gazelierç, Brackets, Globes, 6JA

8PEIGIALIT p ur 'a poe et les réparations des urA0
ft.. ÎZuciade-vpeur, haute- et basse pression, et des jO

naises àt l'air cbald, il des prix très modérés.

TÉLÉPHONE BE.LL 589 TÉ~LÉPHONE MARCHANDS 13IPLOMBIER# FEHBLANTIEOJOS RUS REAPoseur d'Apparins à Hanubt
los BU IREAU de, Couvertures, Ete.

Ne 10, irae Nte.NBKE£uerties Montréal.



Po ýýctê2 6tpkon el 163790, -1894. DE JJ K
CURE DEUKE IP P

'U7xxc> :i-1fclc!c (CARRE VIGeRW MONTRUAL

1ýtabliss8ment hydrothérapiquie polur la guérison des maladies les Plu,;
rebelles et les plusdepre. Adiministré par le propriétaire soussigné (lui

't an aBavière ch ez Mgspr Kneipp lts étudei les plus complètes mentionnOees

dans les re3gistres des médecins. Une attention spéciale doînnée aux membres
du clergé. - Tout égard et toute délicatesse envers les D)amas ;une ilcu-

diusîlplômée leur donne le traitement sous instructions du iné<l.-cin. Toi-

triot sandales, pain, remnèdes, etc. de drct énomination Kneiulî tais à l.î

"i5PositiOn des patienîts. Pelouses, eau courante, dlouches, bains spéciaux dit

8ytÙM6, compresses, maillots, etc. Penisioit sanuttire K ipchambres ilon-
""It sur le magnifique jardin Viger qui par sonu tendue, ses gratids arbre%,

sa Pelouses et ses fleurs multicolores et embaumýes, presente avec un air pur

btfrtas n oxygéné,un panorama dont l'oil ne saurait se rassasie-r. Ceýs cham-

.1 ~grandîes, bien aérées, bi-cn eclairées, bien entretenues et ipso facto très

JgléIiîqu8s et où les patients sont examines par le médecin avant et après

bet plication. Salles d'exercice, dle lectures, dle musique. Les Messieurs

Det es ames traitées à des heures différentes , cabines de traitenment absolu-

'uin isolées les unes des autres. Seul établissement de ce genre au Canadla

asotPermantemment et uniquement sous le contrôle d'un nùidecin inilepur-

Main~tes guérisons déjà opérées dans toutes les maladies possibles sans que
l''laites aient été dérangés dans leurs occupations. Consultations Pt tr.îi-

lergents à toutes heures.

Dr Jos Edm. BERGERON, ?, ri. c- x. v. s. c. K 13,

ETABIJE EN 1874

Ca. A. LAMIONTAGNE & CIE
MARCOHANDS -TA..ILLE URS

"01536 Rue Ste-Ca-therine, Voisin (le la Banque d'prn

MONTREAL
Noul accordons au Clergé et asux Communautés religieuses

tln attenltion toute spéciale.
S-pý0IAL1TÉ . TWEEDS FRANCAIS, ANGLAIS, ECOSSAIS et CANADIENS.

1Qranît et Marbre de différentes Couleurs

]RUEJ WINDSOR - - MONTREXL

A. Il. ClN 7 'It A'T
relephone No 2973. Marbrier Sculpteur
~~ntt 5l8 Pierres Tuman.aires, Auitels et ])svants (le Cheraluees, eurrelage

en Marbre et Mos$altlej, eic.

SRéférene : Arveêh é de Montrtal.
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C. O. BEAUCHEMIN & FILS
256 et 258, rue Saint-Pau, Montréal.

N OUVEAUTÉ~S.
La Science et la Religion, (réponse à quelques objections), par Ferdintiffl"

B3runetière. 1 vol. 6J x 4j, broché .............................. <> 15

Le Comte de Frontenac, étude sur le Canada français à ]a fin lui NVI19

Siècle, par Henri Lorin. 1 vol. 9 x 54, broché ................... 2 à>

Lettres d'un Curé de Canton, (pour faire suite au Lettres (l'un Curé de '~il"
pagne), par Yves le Querdec. 1 vol. 7 x 5, broché ............... < 0 ýS

Autour du dilettantisme, par l'Abbé Félix Klein. 1 vol. 7 x 5, broché. 0 8

Yankees et Canadiens, impressions (le voyage en Amé(riquie, par L. Lacroi5
docteur-ès-lettres, aumnonier au Lycée Michelet. 1 vol. 7 x 5, b. O 8S

Les Mères des Saints, par Ch. D'Ilricault. i vol. 7 x 5, broché... o 8

L'immortalité Chrétienne, par l'abbé Caron. 1 vol. 7,1 x 5, broché .... O 76'

Les Enfants, pour lire au foyer conjugal, par~ l'abbé 'JoIe. 1 volume 71 % 5
broché ................................................................ 06

Pleine de Grace. Lectures en l'honneur de la Sainte Vierge, par le méffie
1 vol. 7ý x 5, broché ............................................... o06

L'Educateur Apotre, ouvrage dédié aux maîtres chrétiens. 1 vol. 6J 14
broché ............................................................... 05

La vie mondaine et ses périls, suivi de conseils sur l'éducation, par Sr
nelli. 1 vol. 10~ x 4, broché................ . ...................... 05

Dix grands chrétiens du siècle, par Villefranche. 1 vol. 9 x 6, broc. O 5
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I. Offices extraordinaires. - II Le Cour de la Sainte-Vierge. - III. Nos
communautés enseignantes aux Etats-Unis.- IV. Société d'une messe. -
V. Encyclique à l'épiscopat belge. - VI. La première piastre d'un jeune
ouvrier à Montréal. - VII. Pèlerinage. - VIII. Léon XIII. - IX. Chroni-

que. - X. Nouvelles religieuses. - XI. Bibliographie. - XII. Aux prières.

DFICES EXTRAORDINAIRIs
Dimanche, le 18. - Annonce de la fête de saint Barthélemi.
Cathédrale. - Dimanche, le 18. - A 10 heures, mpsse pontificale, ordina-

tion et bénédiction papale.
Rotel-Dieu. - Lundi, le 19. - Profession religieuse.

Saint-Eustache. - Jeudi, le 22. - Service anniversaire pour M. le chanoi-
ne Guyon.

Congrégation de Notre-Dame. - Vendredi,, le 23. -Profession reli-
gieuse.

Titulaires. - Dimanche, le 18. - Solennite du Titulaire de l'Assompt ion
Dimanche, le 25 - Fête du Titulaire de Saint-Louis à Montréal et à Terre

bonne ; solennité des Titulaires de Saint-Joachim à la Pointe-Claire, de
Saint-Bernard à Lacolle, et de Saint-Barthélemi.

.1La BAlETE'VIUIG1

Dévotion du mois d'août.

UAND un homme s'est dévoué pour ses semblables,
quand il a consacré sa fortune et ses forces à soulagér
leurs misères, sa mort devient un deuil public. Sou-

vent le pays qui le vit à l'ouvre demande le privilège de pren-
dre son cour pour le placer en un monument qui dira dans
l'avenir son nom et ses nienfaits.



0io LA SEMAINE RELIGIEUSE

Pourquoi choisir ainsi le cœur plutôt que toute autre partie
du corps ? Les raisons de cette préférence sont faciles à saisir.

Le cœur est en nous l'agent principal de la vie physique :
ses battements donnent l'impulsion aux flots du sang qui vont
porter la vigueur dans tous les membres.

Le cour semble être la partie du corps où l'âme exerce le
mieux son empire ; tous les sentiments de l'ame y ont leur re-
tentissemeat. C'est sur le c sur qu'elle manifeste son action
première au début de notre vie, c'est le dernier point qu'elle
abandonne au moment de notre mort; aussi l'on a dit ducSur:
Prim vivens et ultimun moriens.

Les inspirations du génie, les élans du courage et de la ten-
dresse viennent de l'ame : mais le cœur en ressent toutes les
vibrations.

En un mot, de tout botre être matériel, le cour est la partie
qui a les rapports les plus fréquents et les plus intimes avec
l'âme. Voilà pourquoi, quand on veut honorer l'homme, on
prend son cœur avant toute autre partie de son corps.

Si donc il nous était donné de posséder le Cour de Marie,quels hommages ne lui rendrions-nous pas, nous qui élevons
des basiliques sur les ossements des Apôtres et des Martyrs,
nous qui recherchons avec amour les moindres objets touchés
par le corps d'un Saint ?

Ce Cour de Marie, nous le po3sédnis, non pas inanimé et
glacé par la mort. mais ressuscité, vivant et glorieux. Il est au
ciel, où nos regards le peuvent contempler par la foi. Il y est
en contact avec la plus belle âme qui fùt jamais après celle de
Jésus, recevant le brillant reflet de son incomparable éclat, et
se confondant presque avec elle

Qui pourrait ne pac l'honorer, ne pas mettre en lui sa con-
fiance ? Il est, en effet, revétu de deux qualités qui ont tou-
jours eu raison de Dieu: la virginite et la maternité.

Comment les saints ont-ils opéré des miracles ? C'est que
Dieu mettaitsa puissance dans leurs mains. Et pourquoi? Parce
qu'ils avaient le cœur pur. -- A la dernière Cène, la virginité
de saint Jean se pencha sur le Cour de Jésus, et lui demaada
ce que les autres n'osaient pas. Jésus désigna le traître: la
virgiùité avait vaincu sa discrétion.-Si les Saints ont exercê
pareille influence sur Dieu, grâce à la pureté de leur vie, quelle
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influence n'aura pas le Cœur.de Marie, qui ne connut pas même

l'ombre de la plus légère souillure ?
Jamais, pendant sa vie, Jésus n'a rejeté les supplications

d'une mère. Alors que ne pourra pas sur lui le Cour de sa

propra Mère, ce Cour qui l'aimait tant, qui ne cessa de battre

que dans un suprême effort d'amour pour lui !
Aussi les âmes pieuses recourrent-elles sans cesse au Cour

de Marie. Il leur est un refuge dans la tentation, une forte-

resse contre Satan, un lieu de repos et lasile de toutes les

jouissances. Il est le réservoir où s'accumulent toutes les grâces

tombées sur le Calvaire avec le sang de Jésus. Il est le cour

de leur mère : il a reçu ce caractère au pied de la croix, et,
comme toutes les mères, Marie ne saurait rien refuser à ses

enfants. (Semaine Religieuse de Bayeux).

RACE à ses nombreuses vocations religieuses et aux commu-
nautés qui ont ici leur maisou-mère, le diocèse de Mont-
réal possède l'insigne faveur de répandre les bienfaits de

l'instruction dans plusieurs grandes villes des Etats-Unis.

Les Sours de la Congrégation, celles de Sainte-Anne, de Sainte-

Croix, des Saints-Noms de Jésus et de Marie semblent entre autres

se disputer l'honneur de former l'intelligence et le cour des enfants

de nos compatriotes émigrés dans la république voisine. Elles sint

établies un peu partout, aux Montagnea-Rocheuses, à Saint-Francis-

co, voire même jusque dans les régions glaciales et inhospitalières
de l'Alaska.

Les Ann4les te la Propagation de la Foi ont publiô dernière-

ment le récit des travaux accomplis par nos religieuses dans cette

dernière mission, les so9ifranecs, les privations de toutes sortes

qu'elles ont endurées ; et vraiment leur courage a dù parattrehéroique,
au deià de tout éloge. Il n'y a qu'une foi vive et une charité ardente

qui puissent suutenir ces âmes d-tus une Suvre semblable, entreprise

uniquement pour la gloire do Dieu et le salut du procbain.
Cet apostolat de la religieuse dans l'éducation de lenfant, nous
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eûmes tout dernièrement encore le plaisir d'en constater de nos pro-
pres yeux les plus heureux résultats.

Dans le seul et important diocèse de Chicago, les Dames de la

Congrégation ont à l'heure actuelle six maisons où elles distribuent

le pain de la science à des centaines d'enfants ; c'est tout d'abord le

couvent de Bourbonnais qu'on pourrait niommer le « Villa Maria .

de ce pays (1) ; viennent ensuite les écoles de Kankakee, d'Aurora, de

Sainte-Anne, de Chicago et de Puhuan.
Les Sours et les élèves du pensionnat de Bourbonnais ont droit,

les premières, à nos félicitations pour les succès obtenus cette année

iiême dans les sciences, les lettres et les arts d'agrément.
Chicago et Pulman sont les dernières missions fondées et peut-être

les plus intéressantes, puisqu'elles. nous fournissent l'avantage de

faire une comparaison entre le fonctionnement actuel de ces écoles et

l'ancien état de choses. Tôutes deux sont destinées à l'enseignement

primaire des garçons et des filles.
La première est sous la directiân de M. Bergeron, curé de Notre-

Dame. Uédifice, bâti en 1882, capable de contenir deux cents enfants

au moins, est déjà trop 4troit. On parie d'y ajouter un nouvel étage.

Aux allures fières et dégagées, à Pair d'indépendance et de liberté

qu'un simple coup d'œil vous fait constater sur chaque figure, vous

vous apercevez que vous êtes en présence de jeunes types américai;ns.

l'un autre côté, au respect qu'ils portent à leur pasteur, à leur

piété dans le lieu saint, à leur amour pour tout ce qui touche à nos

saints mystères, vous voyez qu'on n'a pas en en vue simplement de

former des citoyens, mais aussi de vrais chrétiens. Oui, grâce à

l'enseignement religieux, l'esprit de foi a pénétré bien avaut dans

ces cSurs, y a déjà poussé de profondes racines et c'est là un sujet

de çonsolations et d'espérances pour ceux qui les dirigent.
Ainsi donc, en même temps que l'on cherche à inculquer dans

Pme des enfants, les vérités de la religion, on s'efforce aussi de leur

donner les notions nécessaires pour devenir plus tard des hommes

utiles à la société et capables de se créer facilement une existence

honorable. Grammaire, histoire, calcul, tenue des livres, callistbéni-

que - cet exercice joue un grand rôle aux Etats-Uinis- tout y est

enseigné selon les exigences et les besoins de la société actuelle. Que

it)Il y a aussi à Bourbonnais un magnifique collège classique sous la
direction des clercs de Saint-Viateur. Le Père Beaudoin, fondateur de ce
collège et curé actuel de Bourbonnais, mérite les plus grands éloges pour
avoir su garder et faire fleurair là-bas, les traditions du Canada.

I



celui qui met an doute l'efficacité de l'enseignement donné par les
religieux se présente à l'une de ces écoles un jour d'examen et il s'a-

percevra bientôt que cet enseignement tout on perfectionnant l'in-
telligence de l'enfant, tout en ennoblissant ses sentiments et ses
aspirations, ne laisse pas de lui fournir en même temps toutes les
connaissances pratiques,.nécessaires ou simplement utiles.

La Mère Sainte-Eucher. directrice de la classe des garçons, mérite
en particulier les plus grands éloges pour l'influence salutaire qu'elle
exerce sur les jeunes âmes confiées àses soius. On vante beaucoup son
ascendant sur les élèves, le respect et l'espèce de vénération que
ceux-ci lui témoignent même après avoir quitté les bancs de l'école.

L'école da Pulman est plus pauvre que celle de Chicago, et d'une
apparence beaucoup plus -modeste. Sa fondation ne remonte qu'à
deux ans ; elle est due à l'initiative et au zèle de M. J.-B. Eourassa,
curé des canadiens de cette ville (1). les Sours Sainte-Marie des
Chérubins, supérieure actuelle, et Sainte-Stépbanie ont partagé avec
lui, les difficultés des commencements. L'année suivante, Srs Satinte-
Madeleine et Sainte-Flore, vinrent remplacer Sr Sainte-Stéphanie ma-
lade etépuisée. L'époque des épreuves-et ces épreuves furent .uel-
quefois bien crueles- est maintenant passée : une autre compagne
doit aller rejoindre les religieuses, tant est rapide l'accroissement de
ce nouvel établissement.

Ici encore-'quelle transformation ! Nous laissons la parole à -\.-le
curé lui-même. « Il y a deux ans, disait-il récemmemt en parlant
aux parents des élèves, vos enfants sautaient pardessus les bancs dans
l'église pour aller à leur place ou pour en sortir; et maintenant ils
savent prier avec recueillement et comment se tenir dans le lieu
saint. Il y a deux ans, vous vous plaigniez à bon droit de leur ca-
ractère difficile, de leur manque complet d'éducation ; aqjourd'hui
vous constatez chez eux du savoir-vivre et des moeurs poli-. Il y a
deux ans, ces enfants ignoraient les éléments de notra sainte religion;
et aujourd'hui ils peuvent répondre à toutes les questions de leur
catéchisme. Il y a deux ans, ces enfants ne savaient ni lire ni écrire ;
etaujourd'hui leurs dictées sont presque sans faute et leurs règles
bien faites. Il y a deux ans, ces enfants ne connaissaient pas un mot

(1) M. J.-B. Bourassa qui est un observateur fidèle des prescriptions du
Coucile plénier de Baltimore, a aussi fondé dans sa mission d'Alsip une éco-
le catholique. Cette école qui est contiýe aux soins de Mlle Thibault a été
fréquentée l'année deralibre par cinquante enfants. Comme à Pulman, les
succès obtenus ont été des plus encourageants.
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d'histoire et aujourd'hui.ils peuvent raconter les faits les plus im-

portants des siècles passés ainsi que la vie des hommes les plus célè-
bres des Etats-Unis et du Canaua. »

M. le curé de Pulman a raison d'être fier de ses enfants : ils sont

réellement bien élevés et ils ont fait dans ces deux années des progrès

qui étonnent. Les petites séances données au mois de juin dernier

le prouvent abondamment. Leurs gestes dégagés, les différentes infle-

xions de leur voix, leur prononciation châtiée, leur chant pouvaient

facilement illusionner les auditeurs et nous faire croire que nous

étions en présence d'acteurs beaucoup plus âgés.
A Pulman comme d'ailleurs partout aux Etats-Unis, les catholi-

ques savent reconnaitre et apprécier le dévouement des religieuses.

Elles sont aimées partout, ces maîtresses ; partout aussi elles sont

respectées. Leur influencd et leui prestige se confondent souvent

avec l'influence et le prestige du prêtre dont elles sont les auxiliaires

fidèles. Par les parents et pa- les enfants, la sour est regardée comme

un membre de la famille ; on voit à c qu'elle nc manque pas du

nécessaire. Des mains attentives et discrètes savent toujours lui faire

parvenir à temps ce dont elle a besoin. Sur la -ue on se découvre de-

vant elle, tout comme devant le ministre du Seigneur. Les protestants

eux-mêmes ne lui ménageat pas leur concours, leur sympathie et leur

admiration.
Nous, canadiens et catholiques de cette province, nous aurions

peut-être à apprendre quelque chose de ces exemples de respect et

d'attachement. Nous sommes pour ainsi dire les enfants gâtés de la

Providence. La religieuse nous a habitués à son apostolat; et parce-

que nous la voyons depuis longtemps à côté de nous se sacrifier et

se dévouer, nous n'apprécions pas à sa juste valeur cette vie d'imino-

lation continuelle.

Seoidè%Cune ueg-goO

Archevêché de Montréal, 10 août 1895.

M. le chanoine F. Adelme Blouin, vicaire-forain, curé dq

Carleton, décédé le 28 juillet derniEr, était membre de la So-

ciété d'une Messe.
L. E. CoUSiNEAU, chan., Vice-Chancelier.

- m
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A LEPISCOPAT BELIGE

RÉSUMÉ COMPLET.

E pape déclare que pour répondre aux désirs exprimés
par de nombreux catholiques belges, il s'est occupé
avec un soin tout particulier de la question sociale,

dans ses rapports avec la religion. Les précédents *travaux du
Pontife sur ce sujet ont déjà produit beaucoup de fruits, même
en Belgique; mais dans ce pays, là divergence de vues a été un
sérieux obstacle au bien qui aurait pu se faire. Léon XIII le
regrette d'autant plus vivement, que l'accord des catholiques
jusqu'ici avait été plus unanime, témoin leur belle cQnduite à
propos de la Question des écoles.

Les évêques belges voient la gravité du mal et sentent la né-
cessité d'un prompt remède. Le Pape leur demande de se réunir
le plus tôt possible, de mettre en commun leurs pensées, et de
discuter sur les moyens de faire cesser la désunion.

La question sociale, dit-il, se rattache d'une manière très in-
time à la religion. Il faut que les préceptes évangéliques de justice
et de charité s'appliquent aux intérêts multiples des individus, et
tout spécialement, en Belgique, aux rapports particuliers des
patrons et des ouvriers.

Après la réunion, les évêques indiqueront, chacun dans son
diocèse, les remèdes et les règles qui leur sembleront plus op-
portuns à la condition des personnes et des lieux. Mais le Pape
veut qu'il y ait unité dans la direction générale, et même, au-
tant que possible, dans les moyens. Les fruits de cette confor-
mité d'action seront grands, si les òatholiques savent mettre de
ceté leurs vues particulières et leurs goûts individuels, pour eatta-
cher à la conduite qui aura paru plus favorable au bien com-
mun.

Il s'agit d'étendre lefficacité mervgilleuse de la religion aux
questions politiques, familiales et économiques ; de concilier
l'autorité de PEtat et la libarté du peuple, sans trouble, ni sédi-
tion ; de procurer J-% progrès des bonnes institutions et surtout
des écoles; de favoriser le commerce par des associations mul-
tiples, sous Pinspiration de la religion. Linègalité des conditions
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dans la société étant 1,oulue de Dieu il faut s'y soumetre : les o-
vriers doivent donc à leurs patrons respect et confiance, et ceux-ci
à leurs ouvriers, justice, bonté et soins de leurs intérêts.

Voilà le bien commun : c'est ainsi qu'on peut alléger la vie
présente et mériter la vie éternelle. Que lès catholiques se :e-
nètrent de ces vérités, et leurs exemples ramèneront à l'Eglise
bon nombre d'égarés. Le Pape est du reste persuadé qu'aucun
catholique ne refusera d'obéir aux évêques, mais comme le mal
exige sans retard un remède, il veut que les évêques demandent,
en son nom, que l'on cesse toute polémique dans les discours,
journaux et brochures. Que la paix se fasse absolue et que le
clergé marche en tête du mouvement, défiant à l'égard de toute
opinion nouvelle.
• Le Pape dit, en termnant, qu'il connait bien l'esprit profon-
dément catholique de la Belgique, et il espère que la désunion
ne l'amoindrira pas. Que les catholiques concentrent plutôt
tous hurs efforts contre le socialismu menaçant, conformément
aux instructions précédentes du Saint-Siège, pour le bien de la
Religion et de l'Etat.

D'un jeune ouvrier à Montréal.

N laïque nous prie de rapporter le fait suivant dans la
Semaine Religieuse.

La scène s'est passée dans notre bonne ville de
Montréal il y a déjà plusieurs années ; mais n'importe, il n'est
jamais trop tard quand il s'agit de révéler une bonne action.

Le héros du drame si édifiant dans sa pieuse candeur est un
brave petit garçon, un apprenti pauvre, tien pauvre et sans
.instruction.

Actif, vigoureux et d'une santé robuste, il était venu cber-
cher du travail dans la grande métropole avec un cœur plein
de courage et d'espérance. Au fond de sa belle âme, il y avait
un autre trésor bien plus'précieux : ce n'était pas seulement
une exquise droiture de caractère, c'était surtout une foi ar-
dente et vive suçée avec le lait maternel. Et, grâce à cet es-
prit de foi, l'enfant avait mis toute sa wnflance en Marie, la
Mère de Jésus ouvrier et la sienne par adoption.
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L'ouvrage ne manqua pas ; au Dout d'une semaine, le jeune
apprenti recevaist. joyeux et fier, le montant de ses gagee.

11 s'en va tout droit au presbytère. et s'adressant au premier
prêtre qu'il rencontre :

« J'avais promis, dit-il, à la Mère de l'Enfant-Jésus de lui
donner la première piastre que je gagnerais à Montréal ; j'ai
entendu dire que votre église est dédiée à -la Sainte-Vierge,
voici ma piastre, prenez-la.

- Mon ami, lui répond le prêtre, en se défendant contre
l'éa.otion qui le gagnait ; gardez votrc argent, vous êtes pau-
vre, je me charge de faire en votre nom cette offrande à la
Sainte-Vierge. »

Mais l'enfant repoussait la main du curé, comme s'il eut
craint de perdre le mérite de sa bonne action et les grâces du
Ciel.

« Permettez au moins que je vous dédommage, risqua le
prétre de plus en plus édifié...... » et il essayait de verser dans
la main de l'apprenti le contenu de sa bourse ; mais le pieux
enfant ne voulut rien entendre, ni rien recevoir.

Il s'esquiva pour ne pas être exposé à perdre le fruit de son
héroique et gracieuse offraude à la- Mère de Jésus, le doux
Modèle des pauvres petits ouvriers.

a IAINT Antoine de Padoue, d'après les meilleurs
auteurs, par un prêtre du diocèse de Montréal. Mont-

réal, librairie Saint-Joseph, Cadieux et Derome, 1895.
Joli recueil de 120 pages où.l'on trouve condensé à peu près

ce qui a été écrit de plus intéressant sur la vie de ce * semeur
de miracles » qui devient de plus en plus populaire dans le
monde entier.

Vie de la Vénérable Marie-Orescence, religieuse du Tiers-
Ordre de Saint-François, par M. J.-C. Pouliot, avocat de Fra-
serville.
Brochuri de 222 pages, en vente à Fraserville et chez les

principaux libraires de Québec et de Montréal.
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ES lignes suivantes sont extraites d'une lettre écrite par
un protestant et publiée ces jours-ci dans une revue
anglaise.-

Léon XIII est un pape d'une éminente piété.
Tous ceux qui ont assisté, dans son oratoire privé, à la messe

du saint Pontife, ont emporté avec eux le îouvenir inneffaçable
de la plus suave et de la plus émouvante cérémonie que l'on
puisse imaginer.

Ceux-là même parmi les protestanLs, qui, poussés par un
simple mouvement de curiosité, avaient demandé d'être admis
à cette cérémonie -combien de fois ne les avons-nous pas vus
verser des larmes et se prsser en avant avec plus d'ardeur en-
core que les catholiques, pour toucher et baiser la main de ce
noble vieillard, représentant, visiblement inspiré, du Divin Sau-
veur sur la terre.

Aussi quelle austérité dans la vie du Pape ! La travail et la
prière en sont les maîtres absolus.

Depuis les premières clartés du jour jusqu'à une heure très
avancée dans la nuit, l'étude, la rédaction de ses admirables en-
cycliques, la prière, les audiences, enun mot, tous les soins va-
riés et multiples de sort auguste ministére se disputent chacun
des instants de Léon XIII.

Il prend ses repas seul et mange rapidement, en observant
les lois de la plus rigouieuse sobriété.

Quand le temps le permet on le voit sortir dans les jardins du
Vatican, s'arrêtant ici et là, et spécialement devant une grande
cage remplie d'oiseaux. Il lui arrive souvent de prendre dans
ses mains wm de ses chers petils amis, de le caresser avec tendres-
se, et puis, quelquefois, de le laisser s'envoler en toute liberté.
Li saint vieillard ne vient-il pas alors à penser qu'eux aussi,
comme lui, sont captifs ?... Car moralement parlant, le p3pe,
pas plus que ces petits oiseaux, ne peut sortir de la prison, où il
est enfermé.-

L'auteur de cette I.-!tre termine par une réflexion qu'il est
bon de noter. Léon XIII, écrit-il, a souffert la captivité plus
longtemps qu'aucun autre pontife... et cependant, de tous les
papes, il est peut-être celui qui a donné à 'Eglise le plus de
liberté et de puissance. Comparez Léon XIII aux monarques
du monde entier, (t réçondez, quel est celui qui jouit d'autant
de respect, d'admiration, d'estime eLde sympathie ?

-I



RDINATION. -Samedi dernier, le 10 août, en la fête
de saint Laurent, Monseigneur Parchevêqua de Montréal

a conféré dans son église cathédrale: la Tonsure, à M. Aristide
Dansereau, du diocèse de Montréal; l'ordre sacré du Sous-Dia-
cenat à MM. les abbés François Caisse, Adérie Desjardins et
Charlemagne Villeneuve, du diocèse de Montréal, ainsi qu'au
Rév. Père Arthur Melançon, de la Société de Jésus ; et le Dia-
conai à M. l'abbé Oscar Gauthier, du diocèse de Montréal.

Consécration d'église. -La consécration de réglise de
Saint-Joseph du Lac aura lieu le '21 du présent mois. Mgr
l'archevêque de Montréal présidera cette imposante cérémonie.
Le clergé estsiécialement invité à assister à cette fête
Retraite ecclésiastique.- La première retraite ecclés as-

s'est terminée ce matin, samedi, 17 août, par la messe de com-
munion et la renovation des promesses cléricales. Mgr Parche-
vêque presîaait les pieux e-xercices suivis par près de 200 pré-
tres.

Le Rév. Père Schelfaut, rédemptoriste, curé de la paroisse
de Sainte-Anne à Montréal, a été le prédicateur de cette retraite.

Le pèlerinage canadien de Lourdes.- Une lette parti-
culière nous apporte les meilleures nouvelles du pèlerinage
canadien de Lourdes. Durant toute la traversée, les voyageurs
ont été favorisés par une température exceptionnellement se-
reine; un seul pèlerin a éprouvé quelque peu de malaise; les
prètres ont eu le bonheur de dire la sainte messe tous les ma-
tins, un seul jour excepté ; la prière du soir en commun et tous
les autres exercices ont é!é suivis avec la plus grande piété.

Le bateau a touché Liverpool vers 9 heures, lundi, le 29 juil-
let, et les pèlerins se sont dirigés immédiatement sur Londres.

M. le chanoine Guyon. -,'eudi prochain, le 22 août, aura
litu à Saint-Eustache le service anniversaire du regretté et vé-
nérable M. Guyon. Comme on a pu le remarquer en lisant en
tête de ce numéro rordre des cffices extraordinaires de la se
maine, Sa Grandeur Mgr l'archevêque assistera à cette cérémo-
nie. Tous les membres du clergé et les amis du d "unt sont
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priés d'assister à ce service recommandé par la corporation ar-
chiépiscopale, dont.le saint prêtre a été un bienfaiteur in-
signe.

La solennité de i'Assomption.- Demain, dimanche, à
la cathédrale, à l'occasion de la solennité de l'Assomption, Sa
Grandeur Mgr l'archevêque officiera pontificalement assistée
par les chanoines.

Pendant la messe auront lieu les belles et touchantes céré-
monies de l'ordination de plusieurs prêtres pour lesquels nous
demandons les prières de tous nos lecteurs.

ImméJiatement apres l'office qui commencera à l'heure or-
dinaire, c'est-à-dire à 10 heures, Monseigneur donnera la béné-
diction papale. Tous les fidèles présents à cette bénédiction
peuvent gagner une inçlulgence plénière aux conditions ordi-
naires de la confession, de la communion et de la prière aux
intentions du Souverain-Pontife.

Le Rév. Père Médard, trappiste. -A la Trappe de
Notre-Dame du lac des Deux-Montagnes, est décédé, dans la
nuit du 7 aot, le Rév. Père Médard, religieux de cheur.

Le défunt, originaire de la paroisse de Saint-Alexis, comté de
Montcalm, portaitdans le monde le nom de Placide Martin. Après
de bonnes études classiques au collège de Joliette, il était tout
d'abord entré au noviciat des oblats à Lachine ; mais la voix de
sa conscierce l'appelait à une vie plus rude encore, plus morti-
fiée et plus complètement séparée du monde.

Admis à la Trappe d'Oka le 23 février 1891, il revêtit l'habit
de saint Bernard le 8 mars suivant, et fit sa profession religieu-
se le 12 mars 1893.

Les funérailles ont eu lieu vendredi, le 9 du courant.
Voici, au sujet des cérémonies funèbres dont on entoure les

dépouilles mortelles des religieux de la Trappe, quelques notes
recueillies au courant de la plume par un témoin oculaire qui
a bien voulu nous permettre de les communiquer à nos lecteurs.

Nous n'y changeons rien de peur de leur enlever quelque
chose de leur caractère si impressionnant.

* On suit que les trappistes sont enterrés sans cercueil. klcyi;s

de leur habit de- moines, étendus sur une simple planche, la tête
couverte du capuce, aussitôt après le décès, ils sont transporýs à

l'tglise. Les religieux, tour à tour, et sans interruption, le jour com-



nie la nuit récitent à haute voix, auprès do eur frère défunt les priè-
res liturgiques. Quatre cierges de cire jaune brûlent de chaque côté du
cadavre. Le jour de l'enterrement, avant la mese, on chante l'office
dus~ morts. Ensuite, la messe en présence de tous les religieux, suivie
de tris absoutes. Les absoutes termir.éc.s tous se mettent en marche
pour le cimetière.

£Cette longue procession d&une centaine de religieux, chantant
les dernières prières à travers les long-s corridors du monostère, et
celia sur ce ton mélancolique particulier aux religieux de la Trappe,
a quelque chose de très impressionnant-

xArrivé au cimetiè:re, le corpsý est déposé près de la fosse et de
longgiies prières Font encore dites par les niues formant cercle autour
du défunt. Enfin le corps est descendu lentement dans la fosse; un
frère y descend pour couvrir la face du défunt avec le caipuce; le
c élIýbrn.it jette lentement une pelletée de terre sur le cadavre ; deux
autres autres religieux en font autzant, et enfin deux frères cnver
-chèvent de remplir la fosse. Lai procession retourne à l'église, chan-

ï tant -le nouveau des psaumes et suivant la mêxme rciute, que pour se.
rendre au cimettiùre.

-1A propos de cimneière il est à remarquer, qu'il es~toujours plac.
dlans l- cotir intérieure du monas!ère, de maière àce que les morts

soiut oujurssous les yeux des vivants.
Ily a toujours aussi, à côté de la fose du dernier défunt une

f.ý-ss commencée. C'est une invitation ài songer que bientôt peut.être3
un autre viendra prendre place à côté do celui dont la dépouille

.rtlevient d'être confiée à la terre-

Léon XMI et raction catholique auix Etats-UnI
-'O.serralcÈre! romiano publie le texte du Bref très élogieux
par lequelle le Souverain-Pontife approuve et encouragYe
!es nouveaux projets d'acttion catholique aux Etats-Unis, dont
le cardinal Gibbons, pendant, son récent séjour à Romne, avait
entretenu Sa Saintete. Ces projetez comprennent notamment
ïindiction d'un congrès eucharistique à tenir aux Etats-Uinis, à
l'instar de ceux qui ont eu lien dans plusieurs villes d'Euraptt
et à qJàrusalein; comme aussi tout un vaste programme pour
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la fondation de la Faculté de philosophie à adjoindre à l'Uni-
versité catholique de Washington.

Le 20 septembre à Rome.-Tous les ambassadeurs accré-
dités près le Saint-Siège ont promis de se trouver à Rome pen-
dant les fêtes du 20 septembre. Léon XIII désire, dans cette cir-
constance douloureuse pour lui et le Saint-Siège, être entouré
des représentants de toutes les nations. Il avait manifesté le
même désir et eu la même satisfaction le jour où fut inau-
gurée à Rome, sur la place du Campo de Fiori, la statue de
Giordano Bruno.

La Fête del'Annonciation.-Un décret de la S. Congré-
gation des Rites, vient d'élever la fête de l'Annonciation au
rite double de Ire classe sans octave.

Le luminaire dans les actes du culte.-Par un autre
décret de la même Congrégation la lumière électrique est pro-
hibée dans tous les actes du culte (quod cultum): mais on
peut s'en servir pour l'éclairage ou l'illumination des églises.

Un cadeau à Léon XIII.-Un cadeau est venu d'Amérique
à l'adresse de Léon XIII.

Le préEent, offert à l'occasion de l'anniversaire de l'Indépen-
dance des Etats-Unis, consiste en un exemplaire magnifique
de la Déclaration d'Indépendance.

Le texte est imprimé sur soie blanche et enrichi d'ornemen
tations d'une variété de couleurs et d'une exécution artistique
merveilleuses.

Il n'aurait été fait que trois modèles de ce chef-d'Suvre typo-
phique, et le donateur, un riche Irlandais de Buffalo, nommé
Mac Bride, les a adressés le 4 juillet au Pape, à M. Gladstone et
à M. de Bismark, comme aux « trois plus illustres vieillards de
l'Europe.»

L'exemplaire du Souverain-Pontife est en langue latine,
celui de M. Gadstone en anglais, celui de M. de Bismark en al
lemand.

Angleterre. La réunion des Eglises.-A l'occasion de son 36e
annitersaire, l'English Cturch Union s'est réunie en assemblée.
Elle a tenu deux séances qui ont été l'une et l'autre des plus
importantes ; la séance du matin notamment a été marquée
par un discours de lord Halifax sur son récent voyage à Rome
et la réunion des Eglises.
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Ce sera, espérons-le, l'ouvre du 'ps actuel, a dit en subs-

tance Sa Seigneurie, que de renouer la chaîne des temps que de
funestes divisions avaient interrompue ; et puissent les généra-

tions futures associer au nom de saint Grégoire, le fondateur

du christianisme en ce pays, celui de Léon XIII, son successeur

sur le S ège de Saint Pierre, et le restaurateur de son ouvrd!

Après ce discours une motion ainsi conçue a été proposée par
le Rév. Canon Carter :

a Les membres de cette société, déplorant profondément les

malheureuses divisions qui séparent les chréliens les uns des

autres, ac-ueillent avec une profonde reconnaissance la lettre

de Léon XIII au peuple anglais. Pensant, avec Sa Sainteté,

que la prière fervente, faite en communauté d'intentions, est le

plus sûr moyen d'obtenir de Dieu lunité du christianisme, ils

recommandent à tous, - en réponse à cette lettre et en con-

formité avec la récente « pastorale x de Sa Grandeur L'archevê-

que de Canterbury, - de s'unir et de persévérer dans la prière,
afin que cette union parfaite dans la foi et dans l'amour, que

Notre-Seigneur a promise la veille de sa. Passion à tous ceux qui
croient en son nom, se réalise un jour. à

Cette propositio a été appuyée par plusieurs clergymen pré-

sents à la réunion et notamment par le Rév. Canon Scott Rol-

land, Pumn des membres les plus en vue de l'Église d'Angleterre.
Fmnalenent elle a été votée à l'unanimité.
ILeffet produit par cette manifestation sera considérable.

La conversion'de miss Diana Vaughan. -On lit dans

La Recue catholique de Coutances:

r Nos lecteurs nous demandent souvent des nouvelles de la.

conversion de miss Diana Vaughan.
a Voici celles que nous sommes en mesure de leur donner

Miss Vaughan a fait, tout récemment, remettre 200 francs à

PArchiconfrérie de Notre.Dame des Victoires pour envoyer à
Lourdes, avec mission de prier pour elle, des pèlerins pauvres,.
membres de l'Archiconfrérie.

a D'autre part, elle a offert à M. le Dr Ilacks, médecin en

chef de la clinique des Avocats de Saint-Pierre, rue Saint-Sul-

pice, de payer les frais de voyage de trois malades de la clini-

que pour le grand pèlerinage national de Lourdes. Cette offre

a été acceptée avec reconnaissance.
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« A Roume, Mgr Lazzareschi, éque de Néo Césarée et repré-
sentant du Saint-Siège auprès du Comité antimaçonnique
d'Italie, a célébré, les 11, 12 et 13 juillet, à l'église du Jésus, un
Triduum solennel pour remercier Dieu des grâces insignes ac-
cordées à Miss Vaughian.»

PELERINAGES

PAR1 LE VAPEUR a' Tnois-«RviÈnEs t - Via le Saint-Laurent.

A Notre-Bamne du Saint-Besaire, Cap de la Madeleine
.

Venldredi, 23 Aout.- Pèlerinage pour Dames et Mlessieurs.
Sous le prtronages de Monseigneur l'archevêque de Montréal

te de MM. les gouvernetlrs de l'Université Laval.
Départ -Quai Jacques-Cartier, 6 tirs a. m. précises.
Jtefour.-9 tirs p. m-
Prix du billet.-.O. Prix du repas.-$O.ý30.
But.-Aider à l'ameublement de l'Université.
Dit-ecteui-.-J. Primeau, Ptre.
. B.-Billlets en vente à l'archievêcbé, à Notre-Dame, aux

différents presbytères de la -ville et chez MM. Cadieux & Dero-
me, libraires.

Jeudi, le 29 .Aout. - Pèlerinage d'hommres, de femmes el
d'en/anIs.

Départ. - A 6.30 heures A. M., du quai Bonsecours, à Mont-
réal.

Retour.-Vers 9 heures P. M., le maime Jour.
Prix du billet.ý-AIler et retour, adultes $1.O00. enfants 50c.
Escake.-Le bateau fera escale, en revenant, i Troir-Rivières,

d'où il repartira à 3.30 heures P. M.
Direcieur.-M. l'abbé J. Lonergan, curé de Sainte-Brigide.
. B. - Pour cabines, billets, etc., s'adresser à M. J. S. Teas-

date, à la sacristie de l'église de Sainte Brigide, rue Maison-
neuve, Montréal. ______

AUX PRIERES
Rév. Père Lang] ois, S. J.. Montréal.
M. Fabbé A. Xoual, Cornwall.-
Jean-Baptiste Martin , Montréal,

Â&RBOUP. & IaÂPERI1 E, Inmprlmeunt-ReUeurs, 421, !,ue 8t-Paul, liontrdal

il,-)



ORGUES - - -

- - - D'EGLISE

YOCALION
Nous donnons, ci-dessous, la spécification d'un nouveau mo-

dèle d'ORGUES VOCALION, à 2 claviers et pédalier, que nous
avons commandé dernièrement.

GRAND ORGUld
I Diapason 8 pieds.
2 Clarinette 8 "
3 Clarabella 8 "
4 Tuba 16 "
5 Tuba expression.

REOIT
6 11nuble Dulciana 16 pieds;
7 hviuje d'Amour 8 "
8 Obo 8 "
9 Flute 4 "

10 Vox Humana.
PEDALES

Il Bourdon 16 pieds
12 Pédale Forte

AOOOUPLEMENTS
13 Récit au Grand Orgue.
14 Grand Orgue aux Pédales.
15 Récit aux Pédales.

Cet instrument est maintenant en magasin et nous invitons,
C0rdialement Messieurs les curés et les organistes à l'examiner.

Prix $750 PaVables en 2 ans.

L. E. N. PRATTE,
a8.cteur et Importateur de Pianos et d'Orgues,

.T.TU Jc>SF T - DA.1 EE.

Montréal.



AP ALASCIO OA0A
Importateur de toutes espèces de Ferronneries pour construction d'Egi!105'

,Collèges, Couvents et Résidences, Outils pour meniuisiers, CharpentiVl'
'Meubliers, etc., une spécialité.

390 RUE SI-ACQUES, 390.

Aiklmkouffe) Vîtt-ue-
ri ~ (Etabli en 1870) 1

Importateurs <le Mareiiaiidises Françaises Anglaisen *t
Américaines, Tapis et Fournitures de Maison

S3pecialite : PREL ARTS, 4, 6 a 8 verges de large
Nous achetons nos IJItuchiaidîises en Fabr-ique et nous dé/aillons

au ptix du gros

1883 A 1885, R-UE NOTRE-DAME
'En face (lu t lock Balmoral. MONTItEAIL

TELEPHONF DeS MARCHANDS 32.

Pour la Premliere Communion
N'oubliez pas que nous sommes les si-uls éditeurs d'une NOUVEILC

IMAGE c'est une iies plus belles qui n'a jamais été vu.
Veuillez nous demander un échantilloni et nous l'enverrons gratis auxPO

sonnes qui pourront en vendre.

WISINTAINER & DALCECCUO
Encadreurs et Importateurs de Chromos, Moulures et Glob$s

Spécialité: Ouvrages en Cire. En Gros et on Détail.

32 Rue St-Lauren t et 1855 Rue Ste-Catherine -Mon tred,

AL imI JE- URI-NDVI5 J
Chapelier et Manchonnier

iIMPORTATEUiR

,Toutes Marchandises du dernier Gout et de Premiere Quaite.
Une attention spéciale est donnée 'aux commnandes

du Clergé et des Communautés religieuses.
1794 - rue te- Catherýie - 1794_

N. SI MON EAU ELEUTR1u1EN$
Bureau: 1.990 rue Notre-Drtm#e - Morîtreal

Lonue1 ex'Ptrienceo dans Ili riantificturS et 1le Pomage (l'appareills îlectriqu'l
réaa n el, ouviagem ,, i il> de tout, gviHc. Apparellm electl*ijucle loujouri ois
'uatF spéciimt p()utir e posage (Ie tdl p)oUr Ila luinure eleiriq le.

"R(6Iérence Al'cheva!hé îlelM.,iltreal. TELelPHONF, BII11,1



-Pas tziles Contposees d 'Ecorce di'Orme
Pou~r Eliiroueilettt, ,.trilt/ion des Br-oncheS, Mal

de Goige, Toux, Rhumes, Asthme, etc.

Ces pat'ies sont d'une utilité spéciale aux chanlteurs, pré-- dicateurs, orateurs sujets à. souffrir d'Enrouement.

PRIX DE, LA BOITrE - - 10 CENTINS

DOUZAINE, DE, BOITES - - 75 CENTINS

En ventle partout. Dépôt, général

11lisirnacte CHEVAL & GAUVREAU
50 1 RI F- ST-JACQUUS

Psts de la Gare du Grand-IrolC.

A* MONGEAU
a.Horloger .

\BIJOUTIER, OPTICIEN
Et G~raveur Géné~ral -.

42, R UE ST- LAUREVT
Entre les rmes Craig et Vitré YON'TREÂL

ARCHITECTES

INGENIEURS CIVILS
97 RUE ST-ACQUES

Banque du Peuple

7ýeePkone 696. MONTREAL. Cai.



- INISPENSABLU ••
UTILE 0MME IN DIOTIONNAIRE

Dictionnaire de santé,
Mine de richesses,
Puits de bonheur.

Ceux qui le possèdent sauveront toujours leur argent
et leur santé, et bien souvent leur vie.

Le Medecin de la Famille
Encyclopédie de Médecine et d'hygiène

publique et privée

Contenant la description de toutes les maladies connues, et les
meilleures méthodes de les traiter et de les guérir, par le

Dr S. LACHAPELLE ET AUTRES
Docteurs-médecins, professeurs, praticiens et spécialistes distingués.

Volume de 1300 pages grand in 8vo, illustré de nombreuOe0
planches en couleurs et de balles gravures, et bien relié.

Cet ouvrage est unique en son genre, d'une valeur inappré-
ciable, et indispensable au foyer domestique.

Il est recommandé par les meilleurs médecins comme sit
judicieux et digne de confiance ; et par le clergé comme absolo'
ment moral.

C'est le guide médical par excellence des familles.
Recommandé spécialement au clergé, aux prêtres missio'

naires, aux communautés religieuses et aux institutions ensei'
gnantes.

Nous offrons à ceux-ci des conditions spéciales tant quOl'édition durera.
VENDU QUE PAR SOIJCURIPTION.

Pour plus de détails, s'adresser pour les éditeurs, à

W. H. COLLINS
291 rue Cueen3a, - Cttavvàa



6--- m ac ie Laviolette & N e1son
1605i -RtE NOTRE -DAME

DELA RUJE Sr-OABRIEL MONTrRnAL
Z»ý'~iétaires des Poudres Anti - Rhumatismales du Dr

Nelaton.
PEdu -reseri5ptilon bouer le Rhume du Dr Nelson.

ý>CHEVALIER à la Gomme dEbinctIe el au Baueme de Tolu'.

Professeur à l'Ecole des Arts de Monmtréal
'ý6jtl dAi]'Exposition de (hcggo, (]893) E
ARCHITECTURE - PEIN [URE

188 Refe eces :Au-delà de cinquante èelises et chapelles décorées depuis0dans toutes les parties du Dominion ;entre autres :Les église de
cellesde Bonsecours, Ste-c unégontde et Si- Vincent de Paul à Montréal,d1 e Ste-Marie de la Beauce, St-jean, P Q., Winipg îlns,1.'t1~hý,j1Ppe d'Argenteuil, des jésuites à Què'bec, Si-Albans, E. U. La ca-du Male de Pembroke, le tableau de la cathédrale de Va~lleyfield, la chapellecuvent dn Sault-au-Récollet.

bJ eILEPIONF, BELL4 6478 Plans, Devis, Estinties et E-xpertises."le et Aelj teliers: No 184 rue Berri, Montrffl.

(18les médicaments et spécialités de la CURE D'EAU
08AELU CAFE DE GLANDS DOUX

RPLE pour PO TA GE de SA N TE, etc. Demandez le Catalogue.
HENRI LANCTOT, Pharmacien, 299f, rue St-Laurent ,Montréal,

-fA:PFL1IER et MANCHOICNNIE-P
mA1s0D( roxuED EN 1862

Chap3eaux die Feutre, cie Soie, Etc., Etc.
2097 RUE NO TRE-DA ME.

LU3CIEN BIEN OI¶
1culpt eur et Doreur

: 200 et 202, rue JACQUIES-CAIRTIER, Montréal.
latr stulblure, la dorure et les bancs de la Cath édrale de

'j , al) aussi l'ameublement de la sacristie, les autels, la chaire
04jet athé drale de Pembroke, ainsi que la stuilture des églises deci'de Sie- Thé rèse, de St-Léonard de Port-Maurice et de celle

SaeéCur à Ottawa, etc, etc, etc.;



Raisins Va

Entre les rues St-Martin et Î[9
Seigneuars, Montréal

Tel, Bell 8302. Tel. marcbands 56?

,lences
Nous offrons à des prix PxcoçQsivpment has

20,00 Boites È~ Raisins Valenée
ordinaires et Layers

Les Meilleures Marques Sur le Marché.

LAPOR TE, MAR T/N & C/E, No 7, a~

JOS. ROBELRT & FILS
Marchands de Bois8 de BeIagO

107 AVENUE PAPINEAU
Telep2lone 6258 Jirc3NTaxb

Séchoir à bois perfectionné, le plus grand du Canada.

Manufacturiers de bancs d'église, pupitres, portes, chassis, mouliresofa'
Fahrlcants de lits en fer, pour commrunautés, hosp ces, hôpitaux, etc.

Ouvrages dle toutes sortes en acier, fer, cuivre et fontoe.

Li BUA LUI Wu TATLHY, abat général.

Bama B. EURTUBJSB, et A. St-CIIe
UU Fr1 PS1 ~ agents du département fra.1gsJ

COIN de la PLACE D'ÂfBYER et de la RniA NOTRE-DIUI,

J. B. PILON & FILS po TREPRXCNEUItB DE

PMPES FIJNEBîLtF
ETABLI EN 1879

Gacieres, Embaumage, d

voitures doubles, une sé;

~E257 rue Notre-Da31



PP. TROPPISTES DE NOTRYEUAME DU LAC, P. Q
SP6ialit6 : VINS DE MESSE Er DE TABLGE

7q*P'niere, _Promeagýe Dort - dit - 8ezle/, f/9erre fer Choix.

ANIMAUX REPRODUCTEUR~S
sý'adeesser: 10 A la Trappe de N.-D. du Lic, P. Q.

2o Pour vins et fromage: à M. Brisset, rue Gosford.
3o Pour bourre: à MM. LÔ-;êque et Plichette, 2062

t{O0NAYNE FRERES,
Marchands h Chaussures

Im RE NOTRE-DOrME, Carre C ha bollez
MONT]KEAL

0outZéal.lSacese des plus considérables Magasins de Chaussures de

tt""nmé pour la supAriorité dle ses Chaussures.

LE VENTllMfTEUR ELUER
(Brevetéi 26 mai 1894)

Est sans contredit l'appareil le
plus moderne et le plus efficave
pour la ventilation parfaite des

Edij/ices Publics,
Mfanufctre, _Eglises,

Miosd'éducation,
Résidences, Eý,ciri'e.,

Cabinets d aisance, Etc.
L'une des principales Propriétés de ce ventilateur c'est,au'il est mis en mnouvemient, non seulement par le moin.

re vent, mais aussi par la différence de température de
l'intèýriear et de l'e-Atérieur de la bâtisse.

L'hélice ffdacé & Il'ntérieurieece ventilateur non seule-
ment établit, un courant d'air continuel, mais aspire ouL
pomp etutes lem pousières, lit fumée, les vapeurs, i'aîi
vicié etc.

Le -Ventilateur Eolien" est, hautement recommandt
par un grand nioint-re des principaux architectem, et est

IF déJàe sage dans un nombre considérable d'usines et
ma.ii snd'léd ucatI1on, e tc,- . 1ait ele pluseurs rLil8

I LESSARD &HARRIS
I Propriétaires est Manuf'acturier@

Plombiers, Poseurs &'Appareils de Chauffage et Couvreurs..

Zm«tle CDMZLA£IZ-, Mc»3zitm*la%.



MIS DESJARDINS & CIE
Eabricants et Importateurs de

CHAPEAUX ECCLESIASTUQUES
1537 RUE STE-CATHERINE

Les (fforts que nûus avons faits depuis des années, en vu de nous prOCt9
rer la matière première à bon marché, nous permettent aujourd'hui de V00E
Offrir les Chapeaux ecclésiastiques, (le première qualité, aux prix Suivants

chapeaux IMoUnia e C(aehuirte 02.0
Feutre fin 2 50
Soie, bon 2.00
Soie, extra 2.560

Franiçais, eni Pelluche 3.4)
C.( ý43.50

Aussi un assortiment des plus complet de Capots en caoutchouc.
Nous faisons de grands préparatifs pour notre c<,mmerce de Fourrures de

la prochaine saison.,
Nos livres sont toujours ouverts à tous les messieurs du clergé.
Tous lEs chars de la ville passent à notre porte.

J. B. LASINIER & FILS
FABRICANTS DE

4mierge«> cli tc»LltOuIie3ic
Fourntsheurs de iparchjevéché de Montral et des prtnctpales maisons

religieuses de la Province.

Importateurs des VINS de MESSE de SICILE d'ESPAGNE et d'ÂLGERIJ
Tiennent comme spécialité L'HUILE, D'OLIVE, les THES, les CAFES dO'

MEILLEURS CRUS.

Adressez à J. B. LASNIER & FILS, Montréal ou LÔVIO
MAISON IFONDÊE EN 1879.

CflSifflRT FRERES
ST-HVACINTHZ, P. Q

!';ItÉlt]uNCES:. Orgues de N. D. de Monîtréal, (le
grand du Conada), Cathaédrale de Moutréal,1 le,
iht;drale d'Ottawa, Cathéd(rale de 8t.Hacl]»
N.D. die St-ilyacitb.., SL-Jost.ph dOttaw Or~
coeur d'OttaWa, St. Anthony's, MontrtlalEto.

orgues d'occasion tl vendre-a bonne conpoRltl0 3


